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dira ce soir M. Ramadier 


Le Conseil s’est montré discret 


sur les modalités de l'ac- 
tion que le gouvernement 
entreprendcontreles prix 


Plus de 


sations 


PAUL RAMADIER 


nationali- 
nouvelles 


lèvera-t-il, ce soir, dans le 


discours qu’il doit prononcer à la radio, le voile 


M. qui reste tendu sur le problème crucial des 


prix ? 
Sans doute ce sujet a- 


il été examiné ce matin à 


l'Elysée, en Conseil des ministres, mais M. Pierre Bour- 
dan, commentateur officiel des débats, n'en a pas dit un 
mot, se retranchant derrière la nécessité de fermer la 
voie à toute opération spéculative. 


Il est vrai que le ministre de l'In 
formation a rappelé qu'il appartenai 
iux conseils restreints de mettre a 
point Ja politique économique du gou- 
vernement. 


La thése 
de M. André Philip 


Nous crayons savoir cependant. que 
André Philip, au cours d'une in- 
ervention trés ferme, a développé 
ése suivante : on ne peut envisager 
ioyen terme entre le dirigisme 
réclame le ministère et le 


nce de 5 

avec la hausse 
ce a qui 
freiné la première tranche 
s'affirmerait davantage si 
it ses efforts 
aucune dérogation | 
En effet, aprés les 
que certains édiles parisiens | 
prété complaisamment à M. Ras- | 
n a aussitôt constaté en province 
réaction de hausse. 


m conséquence, 
la viande. 


incipe était 


1 n la porte à toutes 
revendications des prix, et cer- 
| éprouvent plus 
les agriculteurs | 
ent, à bon droit, se 
e précédent. Il faut maintenant une 
olitique de fermeté, sans tolérer au- | 
n moyen terme. 


Les salaires 
Quant aux salaires, M. André Phi- 
> n'envisageralt aucun aménagement | 
systématique. méme en faveur des| 
catégories les plus défavorisées. Ces| 
smentations fctives empécheratent 
plication de la deuxième baisse. Il 
jéfendra avec énergie les principes | 
de revalorisation du pouvoir d'achat. | 


La marine marchande| 


é le projet 
on de la mar 
été présenté par le n 
avaux publies. 
ne s'agit pas. à proprement| 
marier, dit M. Bourdan, d'une natio- | 
ilisation, puisque le plan prévoit un | 
sez large secteur libre. Cependant, | 
mesures prises consacrent un état | 
t pour ce qui concerne les | 
les compagnies subventionnées depuis | 
par l'Etat 
que nous le faisons prévoir 
nationalisé de la ma- 
comprendrait la 
Transatlantique 
Services contractuels des Mes | 
ies Maritimes. Le secteur con- | 
comprendrait toute la n 
n de ligne effectuée au lon, 
par des armements privés et dont il 
est raisonnable qu'un organisme de 
coordination harmonise les efforts en 
assurant la priorité aux nécessités du 
ravitaillement national Enfin. le 
secteur libre serait réservé au ca- 
botage et au « tramping ». les « va- 


ANNIVERSAIRE 


ic Bolywood Mesdames. $ 
par CHARLESTRENET | 


L'ÉDITORIAL DE | 
FRANÇOISE ROSAY 4 


La mariée était en noir 
WE Le manoiraux quatre vents 
à Et 3 nouvelles 


x 
Exceptionnellement réussie. 
Nesoyez pas une femme standard 
Pigeon vole-'est arrivé demain 
el les rubriques habituelles 


SEP TS 
A ERU. 


cx 


gabonds de la mer » échappant par 
définition à toute régie fixe d'uti- 
tion. 


Les Alsaciens-Lorrains 
retenus dans l'Est 


Un problème douloureux tous 
a de nouveau été évoqué par le 
ConseH : c'est cui des Alsaciens- 


Lorrains encore retenus dans les ter- 
ritoires de lest eur Afin d 
donner des apaiseme 


(Suite en page 3.) 


LE RAPPEL 


DE THIERRY 
D'ARGENLIEU 
ne regle 
pas tout | 


L'Indochine 
est d'abord 

un probleme 
politique francais 


Par Raymond HENRY. 
'AMIRAL THIERRY D'AR- 
GENLIEU est en route pour 
la France. Repartira-t-il 
pour l'indochine ? C'est une 
question controversée. Il s'agit en 
tout cas de ne donner ni au Viet- 
nam, ni aux populations indoc 
ses une impression de flotte- 
ment ou de faiblesse. 


à nous représenter li 
que son nom et sa p 
permettent pas dés 
conclure que nous nous prépa- 
rons à abdiquer 

st d'autant plus nécessaire 
letnam parait aux abois, com- 
prouve la demande d'armi 


de lancer pour t 
la catastrophe. Déjà. 
Ho Ch! Minh adressait 


Moutet une lettre dont 
du 


N^Y 


EPUIS que 
D les Alliés 
nt envahi 
l'Allemagne, Hit- 
ler o décidé de 
détruire toute l'in- 
dustrie pour ne 
leur laisser que des 
ruines. || s'agit 
d'affirmer l'énergie 
nazie jusque dons 
le suicide nationo 
pour permettre un 
jour à l'idée de la 
Grande Allemagne de renaître 


cidé d'empêcher 


les Alliés. 
sont liés d'amitié. 


du 11!" Reich. 


LE TABAC 


Des mesures inter- 
viendront la 
semaine prochaine 


bert Schuman en a 
vee le 


dès prochai: 


e de ses projets finan- | 


A 


Mais Albert Speer, ministre de l'Armement, a dé- 
la destruction de 
mande, en neutralisant les ordres de Hitler. 
pour l'Allemagne de conserver les moyens de son 
relèvement matériel et une monnaie d'échange avec 


En dehors de ce conflit profond, Hitler et Speer 
Ils s'estiment et vont se trouver 
face à foce — une dernière fois dans le désastre final 


TREVOR ROPERT, DE L'« INTELLIGENCE » BRITANNIQUE, SUR| MI 
IERS JOURS. DU. DESASTRE 


nf 


l'industrie alle- 
I s'agit 


A 


REICH, DANS 


MYSTERE 


LES DE 


Ultime tête-à-tête 
SPEER- HITLER 


“Terre brülée" 


presse 


DIMANCHE 9 ET LUNDI 10 FÉVRIER 1947 4 FRANCS Serasésime-Ste-Scholastique 


BAISSE D'ABORD 


LE PHILANTHROPE 
DE LOS ANGELES 
PROVOQUE 
UNE ÉMEUTE: 


L s'appelle Jones, comme tout 

i le monde. Mais il a voulu, 
dit-il, faire plaisir aux pau- 

vres gens et s'est mis à distribuer 
des bos en nylon, du chewing- 
gum et des dollars. Cela s'est ter- 
miné comme dans « L'Extrovogant 
Mr. Deeds »... 


HITLER 
à 


exige Hitler 


“Sauvons les meubles". 


pense Speer 


tandis que Himmler fait ses offres de capitulation 
Speer qui, tout comme Goering et Himmler, cherche à la fois à supplanter 


Hitler et à lui obéir va rendre une derniere visite au 


la Chancellerie. 


le 23 avril se trouvant à Ham- 
bourg. il a appris la décision de Hit- 
ler de rester dans la capitale et il 
pense que sa fidélité lui commande de 
lui faire ses adieux. De toute facon. 
1 ne peut plus défaire ce qui est fait. 
Son opposition à la politique de la 
« terre brûlée » de Hitler est une réa- 


Speer coníesse 


Speer va donc à Berlin pour expli- 
quer à Hitler sa conduite et son con- 
flit intérieur « entre la fidélité et le 
devoir ». Il ignore quelles seront les 
conséquences de sa confession Speer 
pense qu'il sera arrêté et fusillé. Šuc- 
cesseur de Todt il a constamment 
contrevenu aux ordres de destruction 
totale de l'industrie allemande. que 
Hitler formula sans cesse. ll a méme 


TOig pm 
„OR 1 


VARNETT-RAD/O 


T 
S 


rt 


lité trop bien établie pour qu'il re- 
vienne en arrière. Les disques sur 
lesquels il a enregistré un discours. 
pour le cas de la mort de Hitler, sont 
fn süreté à Hambourg et l'heure de 
leur diffusion est proche. Elle aura 
lieu dés la mort de Hitler, que Speer 
soit mort ou vivant 


a trahison 


envisagé d 
l'étrange em 
core sur lui. I) br 

Impossible d'atu 
route. Il va en voit: 
lin, puis prend un a: 
dépose à Gatow, 
tale. Là 


er son maitre. Mais 
de Hitler agit en- 

e le danger 
dre Berlin par la 
e jusqu'à Rech- 
on-école, qui le 
à l'ouest de la capi- 
rencontre le général Chris- 

t de quitter le bunker. 
petit avion « Fieseler- 
'éussit à atterrir parmi les 
ruines sur le grand boulevard central 
de Berlin. prés de la porte de Bran- 
debourg. à quelques centaines de mè- 
tres de la chancellerie. Il va tout droit 
au bunker D y e Hitler avec 
le restant de sa cour: Bormann. 
Goebbels. Krebs, von Below. des aides 
de camp et Eva Braun 

Speer fait le récit détaillé de ses 
activités et Hitler écoute. Tant 
candeur p-rait l'émouvoir. I ne ré: 
git pas. Speer n'est ni arrêté mi fu- 
sillé. L'incident est clos. 

peut se demander comment 
Hitler. qui. pendant ces ultimes jour- 
tout le monde suspect et 
celui des 
otages et des prisonniers, des officiers 
allemands et de ses propres servi- 
teurs. fait brusquement preuve de 
tant d'indulgence envers Speer. 

Le Dr Hasselbach. au cours de ses 
examens, a constaté que Hitler « pou- 
vait hair avec férocité mais qu'il 
était capable de pardonner n'importe 


L'HEURE où Goering attend, en Bavière, la réponse à son télégramme et| 


Bernadotte, Albert | 


Führer, dans le Bunker de| 


quoi à ceux qu'il aimait ». Il est cer- 
tain que Hitler avait une grande affec- | 
pour Speer. Son ministre de l'Ar- 
mement venait de ce milieu « artiste » 
t choiai | 

comme | 


entre toutes. Or, Speer a 
jours réussi dans sa gigantesque 


ne fois, 

: n parlé 

ue de mesure babituel. 

Speer le pfüs grand | 
les temps. 

Mais il y a autre chose. Ce jour-là. 
Hitler est nment calme — du 
calme qui succéde à la tempéte. Tous 
ceux qui l'a le trouvent | 


détendu après les secousses nerveuses | 
de la veille. « Il y avait longtemps. | 
dit Speer, que je ne lui avais trouvé | 
un air aussi naturel, aussi humain. »| 

Pendant un an. 
pétuellement dur et crispé. Cela venait 
de son obstination à ne pas vouloir| 
s'avouer, malgré les conselis et contre | 
l'évidence, que l'Allemagne avait per- | 
du la guerre 

Maintenant, il s'est rendu à l'évi- 
dence : la scène dramatique a dénoué 
la crise. Il n'y a plus d'obstacle insur- 
montable à franchir. Le Führer capi- 
le avant son Reich. I! n'attend plus 
que la mort qui le délivrera 


(Suite en page 3) 


PROCHAIN 


LE CAVEAU DE LA FOLIE 


ornière 
édition 


3 millions de chômeurs, des doc- 
kers en grève, plus d'électricité 
plus de charbon, un froid intense 


SITUATION 
dramatique 


PARIS SERA 
SANS ESSENCE 


L'opinion met en cause 
l'impéritie du gouvernement 


(De notre correspondant particulier.) mardi après-midi 


LONDRES, 8 février Grève des pompistes 
I À moitié de l'Angleterre privée de lumière et de| nds d'essence au diia 


force électrique, pendant cinq heures par jour 
trois millions de chómeurs pour commencer ; tel- 
les sont les premières conséquences des mesures 
prises par le gouvernement pour éviter des désastres 
plus grands. 
Depuis Brighton et Douvres jusqu'à Liverpool et e men 


au delà de Manchester, toutes les usines ferment et la 
plupart des appartements sont des glacières. M. TANGUY-PRIGENT 
A WASHINGTON 


Le 


LA COMÉDIE 
FRANÇAISE 

évoque le ministère: 
du Ravitaillement... | :: 
dit M. Pierre DUX 


ADMINISTRATION du Th: 
L Français ressemble de 

plus en plus au ministere | 
du Ravitaillement. » 


Cette boutade de M. Pierre Dux 
est pourtant ume réalité et l'an- 
cien administrateur provisoire de 
la Comédie-Française nous a dit : 


Nous avons été reçus, Louis 
Jouve aston Baty et moi-même, 
Jaujard, en 
présence de M. Obey On a dit que 


Le plan anglais pour la 
“ss PALESTINE 


I provoquera-t-il un soulèvement arabe ? 


; A Jérusalem, le grand Muphti 


fait de nouveau parler de lui 


JERUSALEM, 8 février (par cáble). 
^ SENTIR la fièvre qui monte dans les milieux arabes, on comprend 


esteront 
chez eux que travail répond 
Justement eux besoins les plus ur 
^ et, les dockers se sont 


De notre envoyé 
special | 


mi) MARCEL PICARD | 


Prix Albert Londres | 


(Suite en page 3) 


midi, par M 


| 
| 
cure, croye 

tôt pour se livrer au petit jeu 
pronostics. Attendons le début de ia | 
Semaine prochaine pour voir un peu| 
plus clair ! 

Aprés l'éclatante démonstration du | 
théâtre Marigny, il émit normal | 
que le nom de M. Jean-Louis| 
Barrault fut mis en avant, mais lui| 
aussi — on le conçoit — est d'une ex- | 
trème discrétion et ne pense pas que 
son retour rue de Richelieu, apaiserait 
les « remous » et les « haines » qui 
subsistent encore au sein de l'Illustre 


parfaitement que les Anglais n'ont pas évacué leurs femmes et 
transformé Jérusalem en un camp retranché dans la seule crainte 
d'attentats terroristes. Ce qu'ils redoutent c'est un soulèvement des 
Arabes à l'annonce prochaine d'un plan qui, sur une certaine partie 


CUm re à son deuxième jour est de la Palestine, créerait un semblant 
nt m d'Etat. juif. 
"LS depart de is sans possibilité 


Le départ de M, André Obey était 
prémédité puisque, au cours de la signa- 
fure chez le notaire de la Comédie- 
Francaise, du sociétariat de M Jac- 
ques Charron, l'administrateur démis- 

mnaire a affirmé que c'était là une 
de ses toutes dernières signatures. 

Il ne manquait plus à M. André 
Obey qu'un prétexte. L'interview ac- 
cordée par M. Pierre Bourdan à un 
de nos confrères... fournit à M. Obey 
l'occasion de démissionner ! 

Et maintenant ? 

MM. Jean-Louis Barrault et Claude 
Vermorel auraient été reçus, il y a 
peu de jours, par le ministre et l'on 

ssi dans les milieux offi 


PIERRE BOURDAN : 


"Gestion commune 
de la salle Richelieu et de 


liberté d'immigra« 


les Ara 
lent un E 


de Hadj Am: 


Muphti de 


e depui 


Jéru: 


(Suite en page 3.) 


André Obey 
stre, a certainement eu 
d tort de prétendré justifier sa 
démission par les propos que J'ai 
tenus récemment à des journalistes. 
J'ai dit, certes qu'il était regtetta 
^ que ce soit au théâtre Maigny 
et non à la Comédie-Francaise qu 
œuvres de Marivaux et de Sh 
care remportent, depuis p 
rs mois, un triomphal suc 
ais cela ne pouvait aucunement 
tituer une attaque contre la | 
estion de M. André Obey. 
Comme M. Pierre Bourdan nous 
faisait part de son intention d'étu- | 
dier une légère réforme de l'actuel | 
tut quí régit la Comédie-Fran- 
e. nous lui avons demandé s'il | 
estimait qu'il serait bon de rétablir 
l'ex-Odéon, dans son autonomie. 
— Non, a répondu le ministre. Je 
suis partisan d'une gestion com- è 
mune des deux maisons et je ne 
crois pas qu'il serait profitable de 
les dissocier. 


nous a déclaré 


À partir de lundi prochain, Paris-presse commence 
la publication de «Pour qui sonne le glas », le 
passionnant roman d'Ernest HEMINGWAY. 

ARTICLE : 1 i 


rpn 


e en page 2 le portrait du plus Fxtraordinai 


américain. 
RGMAN, photo PARAMOL 


ancier 


LES PECHEURS DE LA ROCHELLE 


"Nous perdons chaque mois 
par bateau de 600 à 900.000 francs" 


CHAUTEMPS 
DE BRINON 
LEMERY 

LES AMIRAUX 
vont comparaitre 
devant la Haute Cour 


Le procureur général prés la Haute 
Cour, M. Frette Damicourt a fixé le 


Du 4 au 6 mars : Fernand de Bri 
mon, pour intelligences avec l'ennemi ; 


contumace 1 Raphaë] A! 

de la Justice de Vichy. 

Hilaire, ancien secrétaire 

éral pour l'administration au mi- 
de l'Intérieur 

11 au 13 : l'amiral Georges Ro- 

ancien haut commissaire aux An- 


14 : Jean Jardel, ancien secré 
général du chef de l'Etat ; 

Le 18 : Pierre Caziot, ancien secré 
taire d'Etat à l'Agriculture et au Ra 
vitaillement ; 

Le 19 et le 20 : Jules Brévié, ancien 


Le 21 : Joseph Lémery, ministre des 
Colonies de Vichy : 

Le 25, par contumace : Jacques Gué- 
rund. secrétaire général du gou- 
Vernement de Vichy. el Camille Chau 
temps, ministre d'État de Vichy ; 

Le 26 : l'amiral Henri Bléhaut, an- 

secrétaire d'Etat à la Marine et 
aux Colonies ; 

le 27 et le 28 : l'amiral Jean de 
Laborde, ancien commandant en chef 
de la flotte de la Méditermnée au mo- 
ment du sabordage de la flotte de 
Toulon. 

Les prévenus sont poursuivis soit 
pour intelligences avec l'ennemi, soit 
pour actes de nature à nuire à la dé- 
fense nationale, soit enfin pour indi- 
#aité nationale. 


A L'OPERAC OMIQUE| 


Le mardi 4 mars, à 9 h. 30, aura eu | 
un concours pour l'emploi de premier | 


violoncelle; morceaux imposés : ler| 


temps du concerto de Schumann, solo | 
de « La Tosca ». | 

Le merered; 5 mars, à 9 h, 30, aura 
Meu un concours pour l'emploi de qua- 
trième cor ; morceau imposé : deuxième 
pièce de E. Bigot (Lemoine, éditeur). 
S'adresser à la régie de l'orchestre de 


TOpéra-Comique, tous les j , de 14 h. 
rwy E — LM | 


SPETITS ET GRANDS" 


AMOUREUX 


Et déjà les armateurs 
FES leurs rôles 


(De notre envoyé spécial Jean GOUJON.) 


LA ROCHELLE, 8 février. — La com 
de tourner au dram. 
La grève des pêcheurs s'étend progressivement à tous les ports 
français. L'activité de Lorient est nulle. À Douarnenez et Concarneau, 
les marins sont à terre depuis une semaine. À Lorient, ils n'ont pas re- 
pris la mer. A Port-Louis, plus de 40 bátiments sont immobilisés, tandis 
que les équipages des chalutiers de Saint-Jean-de-Luz se sont mis en 
grève. 

Dans les grandes villes, c'était de- 
puis longtemps Caréme. Encore ce- 
lul-ci autorisait-l la consommation 
du poisson ! La pénitence que le des- 
tin nous impose, par la personne d'un 
ministre qui m'est d'ailleurs méme 
plus qu'un haut commissaire, est d'un 


du poisson est en train 


— Ces caisses, reprit mon interlo- 
cuteur, appartiennent à des mareyeurs 
qui les expédient, je suppose. con- 
formément aux prescriptions préfec- 
torales. A l'arrivée des bâtiments nous 
leur abandonnons 35 oh de notre pè- 
e 


ordre qui va devenir rigoureusement — Donc. 

ascétique — Puis 6 % au Groupement dépar- 
A La Rochelle, ce sont en effet les temental 

armateurs qui déposent leur rôle, et — — Il reste. 

c'est presque un conseil de guerre — 59 c; qui sont immédiatement 


qui s'est tenu devant nous, dans ie 
grand bureau vitré de lun d'entre 
eux, où ils nous ont reçus. 

Un silence surprenant régnait dans 
les entrepóte que nous avions traver- 
sés avant d'atteindre la galerie inté- 
rieure sur laquelle ouvraient les lo- 
caux administratifs. Et comme nous 
avions demandé en guise d'entrée en 
matière si l'entreprise expédiait du 
poisson sur Paris. le directeur se pen- 
chant sur ja balustrade s'était excia- 
mé 

— Quel poisson ? 

— Mais. celul que vous péchez 
d'habitude 

En fouillant du regard le earreau 
vide, où quelques employés trainalent N'ei 
mélancoliquement leurs sabote parmi 
les débris de glaçons éparpillés sur 
le dallage, nous avions fini par dé- 
couvrir près d'une balance quelques 
caisses où müroitalent des écailles 
multicolores 


réquisitionnés et expédiés sous con- 
trôle, d'après les ordres et prévisions 
du Ravitaillement général. 

» Si vous voulez savoir ce qu'ils de- 
vlennent,-ce n'est pas nous qui pou- 
vons vous répondre 

— J'allais moi-même vous poser la 
question : Mais enfin où tout cela 
va-t-il ? 

— J'avoue que je l'ignore, vous me 
dites n'en rien connaitre, M parait 
que personne n'en sait rien. 

Durant cet intermède, le téléphone 
avit 4û fonctionner, car à peine pé. 
nétrámes-nous dans le bureau direc- 
torial que nous fümes entourés par 

personnes aux visages sombres. 
t été la courtoisie des propos. 
nous aurions pu nous croire devant 
les juges d'un tribunal. 

L'audience débuta par un exposé 
liminaire 

« Nous sommes ici à la Rochelle, 
mais notre situation est celle de tous 


musent follement à MOGADORE 
NO, NO, NANETTE 


THEATRE DE L'HUMOUR 
42, r. Fontaine - TRI. 04-39 


PAVANE 


POUR LES 


Je ris 

Tu ris 

Il rit 

Nous rions 
Vous riez 


po Ils rient 


cow» On demande un Ména 


—Où ça ? 
— Ala POTINIERE 


3 dernières 


BONNE CHANCE, DENIS 


RELLYS 


Car TH. des VARIETES 


FREDDY LA VALISE 


HEURES 
FOU-RIRE ! 


dens N 


MORT OÙ VIF! 
PONUEE d 


> A —— 
du Théâtre Verlaine 
FIGARO : « Un excellent dialogue de théð- 
wa » M RAPIN. - CE MATIN-RESIS- 
pe ns re nes || 
des pièces les plus intéressantes que nous 
ayons entendues depuis longtemps » A 
RANSAN - PARISIEN LIBERE : « L'odop- 
fotion de Robert de Thwoc fero, ou je me 
trompe fort, de longues soirées ou théótre 
Verigine » P-A TOUCHARD - COMBAT : 
« Lo Perverse Mme Russel tiendront long- 
temps l'affiche de la solle de lo rue Roche- 
chouort que je n'en serais pos surpris » 
J. LEMARCHAND. - L'ORDRE : e Nous 
serions surpris qu'elle ne restôt point à 
l'affiche duront de mois » L TREICH. 


MEDRANO 


ACE 


ses tropézistes, ses jock 
UO se CAVALERIE 
RUDY BOLL) BOLLY - Les ALBERTINI 
+ TEOR t wonc M 


Pleyel oras 


z Fe MARIEMMA 


EX 


Tous les soirs, à 21 h. 

AU PETIT-CASINO,, 
DEUXIEME RECITAL | 

de la célèbre danseuse espagnol 


fy 


A l'heure du cocktail et aprés dimer, 
dec ertt, spart, membres du 


CLUB DE BRETEUIL 


M, rue Homelia (16) - Passy 51-01 
[red 
peut donser.. même en costume de ski f 


SON IDEAL : 


RNEST - MILLER HE- 
MINGWAY est le type 
parfait de 

homme d'action coureur 
d'aventures et de guerres, qui 
n'a jamais cessé de méler étroi- 
tement sa vie à ses œuvres lit. 
téraires. Classé parmi les plus 
grands romanciers, non seule- 
ment de l'Amérique contem- 
poraine, mais du monde entier, 
on retrouve, dans chacun de 
ses livres, une époque de son 
existence tumultueusement tra- 
versée par le voyage, la chasse, 
la guerre. 

Il est né en 1898 dans une 
ville de l'Illinois où son père 
rix ans À 
peur. 
Snt fei de jui une maniese de eo: 


losse aux joues fraiches, au regard 
vif et clair, au rire sonore. Il 


femme, Mary Walsh, journaliste amé- 
Ticaine, son fils Gregory — vingt ans 
— qui fut parachutiste dans l'armée 
américaine et sa fille Pat. 

Sa famille révalt pour lui d'une vie 
stable et organisée. Mais, à quinze 
ans, 11 fuyait le coliège pour travali- 
ler et voir la vie telle qu'elle est. 

Pour un garçon qui voulait se don- 
ner du mouvement et voir du pays, 
une ocemsion unique se tait : 
la première guerre mondiale, Heming- 

comme conducteur 
aulance ^ 1 avait alors 18 ane o 
dans le Croix-Rouge américaine. Se 
trouvant en Italie, i se fait verser 


actuellement 
des conditions si 
nous ne pouvons la poursuivre. 

» Nous „perdons en effet de 600.000 
À 900.000 ‘fr. par mois et par bateau. 
Nos réserves comme nos bénéfices 
antérieurs ne nous permettent 


l'avant guerre. 


Un premier róle 
déposé 
p le prix moyen en poison au. di: 
part. wétablissant autour de 20 à 25 
francs. une pêche moyenne de 50 ton. 
nes mensuelle par bâtiment rapporte 
brut 1.200.000 francs. Mais 
en a dépensé 1.800.000. Or 
ment, étant donné la saison, les cha. 
lutiers ne ramènent re, depuis no- 
vembre, que des pêches s'échelonnant| 
de 25 à 40 tonnes. Nous en avons 
méme vu de 20. Un désastre. » 
Alors votre sentence ? 

— Nous allons en délibérer. 

Mais heureusement il n'y avait pasi 
de garde pour nous reconduire. 

Mais la décision a été prise dèsi 
que nous eümes tourné les talons. 
Tous les armateurs ont décidé de dé. 
poser les rôles des chalutiers -dej 
haute mer au fur et à mesure de leur 
rentrée au port. Ce qui fut fait. 

Successivement « Le Richelieu ». 
les grands chalutiers Gascogne » el 
« Beauine-Verneull » ont été désar-| 
més. Cependant l'Aunis qui avait reçu 
son approvisionnement de glace et de| 
charmon avant la décision des arma- 
teu apparetllera aujourd'hui pour les 


Une sorte de 
petite gitane 


au teint doré, aux yeux de biche, étrange- 
ment coiffée de cheveux d'un blond étonnant, 
aussi courts que ceux d'un garcon... Il l'a 
cherché dans la vie et l'a dépeinte dans 


Pour qui 


sonne 


dans Infanterie. Blessé, eribié 
d'éclats d'obus, il: doit porter une ro. 
tule d'argent, est décoré de la croix 
de guerre italienne et mûrit en lul- 
méme la matière d'un des plus pathé- 
tiques romans qui soient : « L'Adieu 
aux Armes » qui retrace la défaite 
de Caporetto. Une histoire d'amour. 
passionnée et douloureuse, y fait en- 
tendre sa brève chanson. 

La guere finie, Hemingway revint 
en Amérique où I| fit à nouveau du 
Journalisme. En 1921, il épouse ra 
premiére femme, Hadley Richardson 
et, en sa compagnie, accomplit de 
nombreuses randonnées au cours des. 
quepes i s'adonne à ses si pré. 
érés : la chase et la Plus 
tard, ii racontera ses grandes chasses 
aventureues dans « Les vertes colli- 
nes d'Afrique ». 

C'est, peu de temps après cette 
époque. que Hemingway vint pour la 
première fois à Paris, en qualité de 
correspondant de presse américain. Il 
s'installe immédiatement rive gauche, 
loue un minuscule appartement prés 
de la place Contrescarpe et commence 
à fréquenter les intellectuels améri- 
cains de Montparnasse. Gertrude 
Stein le reçoit souvent. Il rencontre 
alors d'étranges et nostalgiques per- 
sonnages qu'il fera revivre dans le 
roman Le Soleil se lève aussi, et qui 
est le fruit de ses années parisiennes. 
C'est son premier grand succès fran- 
çais qui. véritablement, le fait con- 
naître. De ses fréquents voyages en 
Espagne — il adore les courses de 
taureaux et le curieux monde de la 
tauromachie — il rapporte Mort dans 
l'après-midi, Un second succès. 

En 1927, Hemingway divorça d'avec 
Hadley Richardson pour épouser 
line Pfeiffer. Déjà 11 était célèbre aux 
U.S.A.. et sa fortune saffermissalt. Il 
acheta alors une maison à La Havane. 
maison qui devait servir de cadre 
aux fameux To have and have not 
(En avoir ou pas), dont on a récem- 
ment fait un film. et qui retrace l'his- 
toire de contrebandlers et gangsters 
de La Havane. 

Cependant en 1936. toujours attiré 
par son amour pour l'Espagne, Heming- 
way retourna dans ce pays en pleine 
guerre. Il y avait de quoi satisfaire 
son goüt de l'aventure et du risque. 
De plus, il aimait le peuple espagnol 
et se sentait intimement lié à ceux 
qui essayaient désespérément de dé- 
fendre leur liberté. C'est de ses années 
de guerre sur le front républieain 
qu'est sorti le plus beau livre d'Ernest 
Hemingway, l'œuvre dans laquelle 
on sent battre son cœur, une œuvre 
d'amour, de sang. de courage et de 
mort : Pour qui sonne le glas. I y 
met en scène un jeune journaliste 
américain, Robert Jordan, que ses 
convictions ont poussé à s'engager 
dans les Brigades internationales et 
qui est devenu un de ces fameux 
« dynamiteros », chargés de faire sau- 

^a dynamite, les ponts devant 
rmée ennemie. Robert Jordan se 
mêle, pour remplir sa mission. à de 
farouches paysans rebelles qui. pres- 
que à mains nues. tentent de stopper 
les troupes de Franco. Tout le récit 
de la guerilla que mènent ces pau- 
vres gens, naïfs, ignorants mais ani- 
més d'une fol sauvage en la liberté, 
constitue à lui seul un roman d'a 
tant plus bouleversant qu'il est écrit 
avec une rudesse sincère où perce. 
manifestée par des pointes d'humour 
sombre, toute la sensibilité de l'écri- 
vain. 

Mais un jour, Robert rencontre une 
Alle extraordinaire, une sorte de petite 
gitane au teint doré, aux yeux de 
biche, qui est étrangement coiffée de 
Cheveux bouclés, aussi courts que 
ceux d'un garcon, d'un blond éton- 
mant C'est Maria, la créature inno- 
cente et tendre, sur qui s'est achar- 
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née déjà toute l'horreur de la guerre 
civile. Ce qu'a subi Maria en a fait 
une sorte de petit animal craintif et 
silencieux, Un amour merveilleux 
iluminera pendant quelques jours 
deux destinées marquées par la fata- 
lité. Venu de sí loin. Robert apporie 
à Maria un bonheur qui la ressuscite 
Et Maria donne à Robert, voué au 
sacrifice, un dernier rève 

Tout ce que l'on peut dire de Pour 
qui sonne le glas ne peut que le tra- 
hir. Les dialogues d'amour les plus 
émouvants sent conventionnels 
et usés quand on se souvient des 
mots échangés par Robert et Maria 
quand ils se rencontrent et, plus tard. 
au cours des deux nuits qui leur sont 
accordées. Tout l'amour. toute la ten- 
dresse, toute la pitié du monde y sont 
exprimés. 

La fin du livre atteint à une excep- 
tionnelle intensité dramatique, et le 
mieux qu'on en puisse dire est qu'elle 
est inoubliable 

Le livre fut publié en 1940. Cette 
année-là, pour changer, Hemingway. 
venant de divorcer, épousalt Martha 
Gelihorn. journaliste et écrivain elle- 
méme. C'était son troisième mariage 
En 1944, Martha se trouvant en Angle- 
terre, Hemingway demanda son troi- 
sième divorce pour abandon de domi- 
cile conjugal. Et, en mars 1946. 1l 
épousa Mary Welsh, sa femme 
actuelle 

Or un fait tout à fait curieux a été 
dévoilé. L'idéal féminin d'Hemingway 
est exactement la jeune femme peinte 
les traits de Maria dans Pour 


qui sonne le gics ? Déjà, en 1921. lors 
de son premier mariage, i| demanda 
à Hadley Richardson de se couper les 
cheveux comme un garçon. Cela ré- 
pond. sans doute, pour l'écrivain, à 
son désir d'une femme vive, hardie 
courageuse, dénuée d'une excessive 
féminité 

Sa seconde femme, Pauline Pfelf- 
fer, avait obéi docllement. Elle réus- 
sit d'ailleurs à garder Hemingway 
pendant treize ans. Quand vint le tour 
de Martha Gellhorn. celle-ci résista. 
Sa personnalité et son caractère s'op- 
posaient à ce qu'elle sacrifiât ses 
cheveux pour un caprice — qu'elle 
estimait désagréable — de son épo 
Mais quand parut Pour qui sonne 
glas ? — à elle dédié — et qu'elle 
lut la description précise de Maria. 
elle comprit quel était le vieux rêve 
d'Hemingway, et combien 11 était tm- 
portant pour lul. Elle courut chez le 
Coiffeur et fit couper court ses che- 
veux, qu'elle fit méme teindre en 
blond, pour ressembler davantage en- 
core à l'héroïne 

Malheureusement, son caractère ne 
ccorder longtemps avec 

et le règne de 

ne dura que quatre ans 

I| semble que la dernière élue. 
Welsh, ait plus de chance qui 
qui l'ont précédée. Physiquement, elle 
est celle qui se rapproche le plus du 
portrait de Maria, au teint bronzé. 
aux yeux clairs, aux cheveux dor 
et si courts. C'est une femme spor- 
tive, fine et énergique. Elle sait ce 
qu'elle veut: jusqu'à son quatrième 
mariage. Ernest Hemingway portait 
une barbe, dont il était fier et qui 
était célèbre. Mrs Hemingway n'ap- 
préclait pas cette barbe. On ne sait 
comment elle s'y est prise, mais quand 
les nouveaux époux revinrent à Cuba 


le 


aprés leur mariage, Ernest n'avait 
plus de barbe ! 
Depuis la sortie du film tiré de 


Pour qui sonne le glas? dans lequel 
Ingrid Bergmann. dans le róle de Ma- 
ria, a été une magnifique révélation 
— Gary Cooper joue Robert Jordan 
— les Américaines sont prises d'une 
fole nouvelle: toutes veulent avoir 
les cheveux coupés à quatre centim?- 
tres du crâne et bouclés. Les coiffeurs 
et les maris essaient vainement de 
leur conseiller la modération: l'idé: 
féminin d'Ernest Hemingway les 
toutes subjuguées. 
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JULIANA 
DE HOLLANDE : 


quatrième fille 
ou premier garcon ? 


LA HAYE, 8 février. — « Gar- 
son ou fille ? » Telle est la ques-| 
tion que l'on se pose en Hollande, | 
en attendait la naissance — pré- | 

| 
| 
| 


vue pour la première quinzaine 
de février — du quatrième en- 
fant de la princesse Juliana. 

Si c'est un garçon, ce sera le 
premier descendant mâle de la 
dynastie des Orange depuis la 
mort, survenue en 1890, du roi 
Guillaume Ill. | 

Des canons sont placés dans toutes| 
les villes et la population attend im- | 
patiemment le moment de compter es 
coups de canons qui annonceront la 
naissance de l'enfant princier. 

51 coups ? Ce sera la 4* fille de la 
princesse Juliana. 101 coups ? Alors, | 
Ge sera je premier garcon 


Le plan anglais 
pour la 
Palestine | 


(Suite de la première page) 

Dans quelle mesure, cette menace 
serait-elle mise à exécution ? Jus- 
qu'ici, dans le poker que jouaient les| 
Anglais et les Juifs, les Arabes lais- | 
saient les adversaires entasser les| 
jetons sur le tapis ; ils « passaient la| 
;arole ». Maintenant que l'Angleterre | 
pousse devant elle tout son enjeu, les | 
Arabes, brusquement, relancent. Et| 
fort | Le tout est de savoir s'ils ont 
en main un « Flush Royal » ou s'ils 
biufent. 

Qu'il y ait des réactions un peu| 
brutales, c'est possible ; ce n'est pas| 
certain. Avec quelles ‘armes, d'ail- 
leurs ? A moins, comme certains le 
voient déjà. que l'on ait soudain le, 
spectacle de l'armée égyptienne levant| 
l'étendard de la guerre et se lancant.| 
à travers le désert du Sinai, à l'as-| 
saut des mitrailleuses britanniques. 

Je ne pense pas que nous en soyons 
nt 


2 millions de bijoux 
et de pierres précieuses | 
volés chez un joaillier| 


Artisan joalller. M. Louis Juif| 
occupe au quatrieme étage de l'im- 
meuble. 11, faubourg Saint-Martin, un 
petit local qui lui sert lier. Or. 
ce matin, en arrivant vers 8 heures à 
son travail, il remarqua que l'une des 
fenêtres avait été fracturée. Des cam- 
brioleurs s'étaient en effet introduits 
pendant la nuit dans l'ateller du 
bijoutier où ils ont dérobé deux mil- 
lions de bijoux et de plerres pré- 
cieuses. 


Le temps qu'iLfera | 
| DEMAIN : | 

Temps nuageux. Plules inter- 
mittentes. Vent du Sud-Est irré- 
ler. Température en hausse. 
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407, dole et 


D'INDOCHINE, notre envoyé spécial 
MERRY BROMBERGER nous câble: 
J'ai veu à HUÉ, réfugiée ches 
los rédemptoristes canadiens 


L'IMPERATRICE 


'AN 


vétue de sa robe aux 


quatre b 


Le révérend pére Lecoutre riait de 
toute sa barbe de mandarin, aux 
5 enfants de l'épouse de Bao Dai 


édi; 
tion vietnamienne : 


A 


Mgr Drapier, délégué apostolique en Extrême-Orient, 
protégée par le drapeau du Saint-Siège, et, d'autre part, 
le monastére des Rédemptoristes Canadiens, protégé | 


par l'Union Jack. 

Dans ce dernier bâtiment, quatre- 
vingt-deux réfugiés onnamites et chi- 
Rois sont installés aux côtés de sé- 
minaristes indigènes et. parmi eux, se 
trouvent l'impératrice d'Annam. fem- 
me de l'empereur Bao Dai, et ses 
enfants. 

Le Supérieur du monastère. le ré- 
vérend pére Le Coutre, originaire du 
;Lac-Saint-Jean-de- Maria-Chapdelaine. 
rit de toute sa barbe de mandarin. 

— Nous sommes si heureux d'avoir 
és délivrés par les Français! —— 

Le Viet-Minh avait libéré des ré- 
demptoristes des prisons japonaises, 
mais en leur interdisant l'évangélisa- 
fion. Seuls les prétres vietnamiens 
pouvaient précher. Ces derniers jours. 
on apprit par un boy que le Viet- 
Minh rait un assaut contre le 
monastère dans le but de kidnapper 

toristes 


l'impératrice. Les 
avaient done demandé la présence 
d'une petite garnison francaise oui 


devait tirer seulement en cas d'atta- 
que. sur un ordre personnel 

Nous demandons à voir l'impéra- 
trice. 

— Une minute, réclame le R. P. Le 
Coutre, afin de permettre à l'impéra- 
trice de préparer ses enfants pour la 
caméra 


En présence 


REP IE 
de l'impératrice 
Voici l'ancienne souveraine. Char- 
mante figurine de Saxe, habillée 
d'une longue tunique d'un violet ver- 
meil avec quatre boutons d'or. Ses 
cinq enfants sont autour d'elle. Elle 
parle notre langue, car elle a fait ses 
études à Paris et est d'ailleurs fran- 
çaise de naissance, étant issue d'une | 
famille princière de Cochinchine, qui | 
possède ia citoyenneté depuis trois 

Hénérations. 

— C'est une grande joie pour moi, 
me dit-elle, oe vdir ies troupes fran- 
caises rétablir la sécurité. Mais quei 

irement hélas de voir les Fran- 
qais revenir en combattants... Cette 
guerre est atroce ! L'empereur avait 
prévu les événements. Lors du coup 
de force japonais, il télégraphia au 
général de Gaulle pour lui demander 
"Iindépendance. Hi tenait à l'obtenir 


PRÈS DE HANOI 
nos troupes ont occupé| 
le fort de Hoai Duc Phu 


D'autre part, une dépêche de Hanoï 
annonce qu'à la suite d'une opéra- 
tion couronnée de succès, les troupes 
françaises ont occupé ce matin, à 
7 heures le fort de Hoal Duc Phu. 
situé à six kilomètres à l'ouest de 
Hanoï. 


Le correspondant 
d'Associated Press 
grièvement blessé 


Au cours de cette opération, Michel 
Moutschen, correspondant de l'Asso- 
ciated Press, a été très grièvement 
blessé d'un coup de feu par un tirail- 
leur vietnamien. 

Son état est désespéré. 

Le colonel Deves, accompagné de 
M. Dufour, chef de cabinet de M. 
Sainteny, s'est rendu au chevet de 
M. Mouischen et l'a décoré de la 
croix de guerre. 


Un village détruit par le feu 
Un violent incendie a détruit une, 
grande partie d'un village, dans le 
faubourg nord de Saigon. 
2.580 personnes sont sans abri. On ne 
signale aucune victime. (A.F.P.-A.P) 


Au Conseil des ministres 


(Suite de la première page) 
On a oublié 
l'Indochine et Tunis 


que le projet réorganisant la cour de 
cassation et que le projet concernant 
les justices de paix. 

Du budget extraordinaire, de lIn- 


Branle-bas de combat 


au « CAMP PINDER » 
à Chanceaux 


Le départ du Cirque PINDER est pro- 
che; aussi règne-t-il en ce moment une 
activité fébrile dans les immenses han- 

rs de Chanceaux-sur-Choisille. en 

ndre-et-Loire où s'abrite le CIRQUE 
GEANT pendant l'hivernage. 

Une armée de mécaniciens, d'ajus- 
teurs. de menuisiers, d'électriciens, de 
peintres, e 'affairent pour préparer 
les quelque 60 CONVOIS qui vont pro- 
chainement se mettre en branle... 

Jamais, depuis Barnum (le vrai !) en 
1902. on n'aura vu un tel déploiement 


« Géant des Cirques» | 
Avant son départ pour l'Europe Cor | 
tale, PIDE fera une tomis den 
le Midi de la France, où il n'est pas 
passé depuis 9 ans. 


dochine, de la résidence à Tunis. pas 
un mot Toutefois, il a été annoncé 
officiellement que le prochain Conseil. 
qui se tiendra mardi, aura à délibé- 
rer sur ces questions. 


La Sarre 


M. Georges Bidault a fait une com- 
munication sur la situation de la 
Sarre, dont le rattachement éventuel 
vaudrait à la France quinze millions 
de tonnes de charbon par an. 

Dans son exposé, le ministre des| 
Affaires étrangères a insisté surtout 
sur le problème alimentaire. 


Nouvelles méthodes 


de gouvernement 
En raison de l'importance et de la 
diversité des problèmes actuels. il a 
été décidé que le Conseil siégerait 
Gésormais deux fois par semaine. 
M. Ramadier est certainement pour 

quelque chose dans cette décision. 
En effet il remble bien que les 
observateurs aient été déroutés par les 
méthodes de travail inusitées du 

nouveau. gouvernement. 

les Conseils restreints se 


Voyant 

suceder mystérieusement ^ presque 
tous les jours, ils en ont conclu à 
des désaccords profonds là où i) n'y 
avait que le libre jeu normal de con- 
versations préparatoires destinées à 
lier tous les partis dans l'acceptation 


dex inévitables compromis ma- 


Jorité de large 


En réalité, cette formule de tra- 


tement. 

Et, à l'appui de cette opinion, ajou- 
tons que M. Vincent Auriol a 
inscrire dans le communiqué . officiel 
le pasage suivant : 

« Le Président de la République a 
informé le Conseil des récentes visiter 
qui lul ont été faltes par diverses| 
délégations, et il a tenu à rendre hom- 
mess à l'esprit de cordialité et de 
coos qui se manifeste dans les 
discussions du Conseil des ministres. » 


EXTERIEUR du quartier français à Hué, deux | 
es étaient restés neutres pendant l'occupa- | 


NAM 


outons d'or 


HUE, 8 février. 


d'une part, la maison de | 


de la France elle-même. Les termes 
du message soulevèrent des critiques. 
Mais il fallait un câble qui passa par 
le contrôle japonais. Les mots 
n'étaient pas ceux qu'il aurait aimé 
empioyer. Heureusement, les Fran- 
çais ont compris maintenant et sont 
prêts à entrer en négociations pour 
des accords, concernant l'indépen- 
dance de l'Annam. 

Elle nous dit qu'elle ne possede| 
aucune nouvelle de son mari depuis 
six mois, date à laquelle il fut emme- 
né à Hanoi comme conseiller du Viet- 
minh. Elle était en prison au Palais 
d'Eté, qui vient tout juste d'exploser. 
Au début du mois de décembre, le 
Vietminh voulut l'emmener, Elle re- 
tarda départ sous tous les pré- 
textes, Au dernier moment, elle décida 
d'assister à une messe matinale, seule | 
sortie permise, et ceci lui permit de 
venir se réfugier au monastére. 

— Pensez-vous que la restauration 
soit possible ? 

— Je suis dans une situation déli- 
me répond-elle aprés avoir jeté 
regards au loin, comme vers un 
absent et un coup d'œil sur son fils 
ainé, Bao-Long, garçonnet de deux 
ans, impassible à ses côtés comme un 
bouddha enfant. 


Le rappel de Thierry d'Argenlieu 


ne règle 


(Suite de la dépêche 
de Raymond HENRY.) 


vernement français de n'avoir pas saisi 
la main tendue par Ho Chi La 
vérité est que contrairement à oe qui 
a été écrit, cette lette se borne en 
termes vagues à proposer une ren- 
contre en vue d'une conversation di- 
recte. 

Or, la méthode de la conversation 
directe — surtout avec Ho Chi Minh 
qui. sil n'a pas donné le signal de 
l'agression du 19 décembre, a tout au 
moins laissé cette agression se pré- 
parer et s'accomplir — demeure ex- 
clue jusqu'à nouvel ordre. 

Du point de vue militaire, la Co- 
chinchine est pacifiée. Nos troupes 
n'y rencontrent que des bandes de 
guerilleros, pillant et rançonnant le 
pays. Au Tonkin et en Annam, nous 
occupons les principales villes. 

Politiquement, la Cochinchine s'est 
constituée en république autonome. 
sous la présidence de M. Le Van 
Hoach. Le Tonkin et l'Annam du 
Nord relevalent du président Ho Chi 
Minh. dont le gouvernement siégeait 
à Hanoi. Mais, depuis l'insurrection 
du 19 décembre, Ho Chi Minh et ses 
ministres ont fui Hanoï. Pratiquement 
done, l'Indochine du Nord n'a plus 
de gouvernement 

M. Ramadier, dans sa déclaration 
ministérielle, a précisé que nous ne 
nous refuserions pas plus. dans l'ave- 
nir. à réaliser l'union des trois Kys 
(Tonkin, Annam. Cochinchine) qu'à 
reconnaitre l'indépendance du Viete 
nam. Le président du Conseil a ainsi 
marqué la limite des concessions qu'il 
Juge possible : il n'a pas marqué, en 
revanche, la limite des garanties dont 
ces concessions doivent être assorties 


Nos garanties 
Garanties militaires d'abord. Sans 
tendre à tenir un aussi grand nome 
de points stratégiques que les 
Américains, par exemple, aux Philip 
pines, || faudra que nous solent re- 
connues un certain nombre de bases. 
d'une part (deux ou trois au Tonkin. 
une en Annam. deux ou trois en Co- 
chinchine), d'autre part le droit de 
circuler librement entre elles, c'est-à- 
dire de contrôler les routes. 
Garanties matérielles ensuite, s'éten- 
dant à la sécurité de nos ressortissants, 
aux biens français dont le statut ne 
pourra être modifié sans notre accord. 
enfin aux établissements culturels 
devront pouvoir fonctionner et se 
velopper sans entrave. 
Garanties politiques, enfin, en ce qui 
concerne la position d.i Cambodge et 
du Laos, et l'agencement interne des 


Dernier téte-à-téte 


(Suite de la première page.) 

Ainsi, la désobéissance de Speer. 
volontairement avoue, ne lui appa- 
Tat plus comme une irahison fonda- 
mentale. Contre toute attente, Speer 
quittera le repaire du fauve vaincu 
qui aura d'ailleurs encore quelques 
Sursauts. 


“Mon cadavre sera brûlé 


une nouvelle fois. Il l'a bien procla- 
mée inébranlable. Mais Bormann et 


1 in tombe. 

Sera la fin. Elle aura plus 

ici. dans la capitale du Reich. que 

dans votre bumgalow pour week-end 

de Berchtesgaden. » 
Hitler, 


Les délégués 
de 25 nations 


signeront 
lundi 


dnq traités 
pour mettre le point 
final au premier chapi- 


tre de la Paix 


Les délégués de 25 nations se-| 
ront présents, lundi, au Quoi d'Or- 
say, lorsque la signature officielle 
des cinq traités avec les anciens sa- 
tellites de l'Allemagne : itoli 
Roumanie, Bulgarie, Hongrie, Fin- | 
lande, mettra le point final au pre- 
mier chapitre de la paix. | 

Il n'y a que 25, parce la Nor-| 
vége. bien qu'elle ait siégé à la Con- 
senide lundi, Parce quelle a était en 

n! 3 u’ 

Kuere qu'avec l'Allemagne et non 
avec les satellites, 

Même si la Yougoslavie persiste 
dans son refus de signer le traité de 
paix avec l'Italie, elle se trouvera 
parmi les signataires, puisque les trai- | 
tés balkaniques la concernent. 


Mais il y a hier, un nou- 
Se PTE 
l'Italie méme. | 


Une dépéche de l'agence United| 
Press annonce en effet : 
+ Le gouvernement italien avait dé. | 
cidé de signer le traité de paix tout| 
en protestant contre la de | 


certaines clauses. Cette décision a été| 
brusquement remise en question. M. 
Bidault ayant envoyé à Rome une 
note officielle pour annoncer que les 
signataires du traité ne pourraient 


faire aucune déclaration lors de la 
cérémonie de la signature. 

Cette note du gouvernement fran- 
çais a été remise au conseil des mt- 
nistres italien alors que celui-ci était 
justement en train de rédiger la pro. 
testation que le délégué italien devait 
faire au moment de la signature. Elle 
a produit l'effet d'une bombe, et le 
conseil de cabinet a dù être immé- 
diatement ajourné. 


pas tout 


trois Kys et l'indépendance du Viet- 
nam. A cet égard, il sera essentiel de 
faire respecter la personne et les 
droits des indigènes qui se sont mon- 
trés thiques à la France, c'est- 
A-dire d'obtenir l'assurance que le 
Vietnam sera un gouvernement véri- 
tablement démocratique, et non pas 
dictatorial et totalitaire. 

L'amiral d'Argenlieu, dont nul ne 
peut méconnaltre les services, a eu le 
fort de mettre sur pied une adminis 

tion tentaculaire, concentrée à Sal- 
gon et plus forte que du temps des 


Zouverneurs généraux. Pour ne citer 
qu'un la direction du per- 
sonnel, à laquelle suffisalent trois 
fonctionnaires français en 1939, en 


compte aujourd'hui quarante-cinq. 
Le résultat, c'est que les libertés que 
nous sommes disposés à accorder aux 
populations se trouvent neutralisées 


r le fait ces populations volent 
l'administration leur pper, méme | 
nd il sagit d'affaires mineures 


ont il y aurait tout intérêt à ne pas 
les dessaisir. 

En d'autres termes, il conviendra 
dans l'avenir de ne pas donner aux 
différents Etats de la Fédération indo- 
chinoise l'impression que nous cher- 
chons à ies coiffer par une sorte de 
super-Etat. Il conviendra de leur lais- 
ser les responsabilités administratives | 
purement matérielles, et de réserver | 
notre contrôle aux questions de poli- 
tique générale. Cela revient à dire 
que la condition « sine qua non » de 
Totre succès est la mise en place d'un 
dispositif francais énergique et efi- 
face, capable d'assurer à la fois la 
populations indigènes et 
le respect de nos droits. 


Vous saurez 
tout de même que... 


Le double assassinat de Blennes 


RENÉ FÉLIX 


ex-secrétaire de la mairie de Samois 
avouera-í-il ? 


Les enquéteurs s'attachent à prouver 
qu'il vint chez Fillion la nuit du crime 


et qu'il était en rapport avec Barnabé 
(De notre envoyé spécial Georges ARQUE) 


Aujourd'hui 
le * Chewing-Gum " 
fera encore 1.000 
nouveaux adeptes 


Quiconque essaie le délicieux Dene 
|tifrice « Chewin-Gum » de am 
Merry n'en veut plus d'autre! Ce 
dentifrice nous change des mixtures 
|désagréables que nous avons connues 
[depuis des années. Retrouvez chaque 
matin, en vous brossant les dents, 
Île goût délicieux du meilleur 
|chewing-gum américain. Insistez pour 
lobtenir le véritable Dentifrice 


ÉNERGIE ATOMIQUE IN Chewing-Gum » de Christian 


et industrie Merry. 


Y ÉVISION | | Wresentera sa collection 
LA s | Le 12 février, 15 h. 30 
Myslàres du 376, rue Saint-Honoré 


1" NUMÉRO | 


eut-il être consi- corps humai Le r 
ffirmer | Vous aussi 
ne eme por de de aunas cuve ma mams ems |l PROGRÉS DE LA SCIENCE | 7? Danser par 


que l'inculpotion lui soit signifiée. 


qu'elle me concernera aucun des deux crimes myst 
mois plutôt les molverctions et les détournements qui lui sont repro- 
chés à l'occasion de sa fonction à la mairie. 


L'ANGLETERRE 


L'enquéte concernant les morts tri 
giques de Blennes se poursuivra en- 
suite et il en demeurera je principa! | 
personnage. 

Aujourd'hui, la situation est la sui- 
vante: Félix est soupconné d'avoir 
été l'agreseur de M. Rémy Fillion. | 
b était, on le sait, adjoint au maire 
Samois. | 
Le commissaire Gillot. de la pre-| 
mière brigade de police judiciaire, qui 
E lenquéte, fait peser sur lui 
les présomptions graves. | 
Tl faut aussi, certes, des charges| 
contre un homme pour le garder « à| 
disposition » prés de cinq jours et 
cinq nuits consécutifs. Ces présomp- 
tions seront-elles assez étayées par| 
les faits pour déterminer le juge de| 
Fontainebleau, M. Martin, à délivrer | 
un mandat d'arrêt ? 


Les charges 


Les charges qui so : relevées con- 
tre Félix sont et morales et maté-| 
rielles. | 

Charges morales : | 

Le secrétaire de mairie a eu que! 
ques fâcheux antécédents, des histol- 
res d'intempérance assez connues des | 
habitants du pays. A la mairie. on| 
lui reprochait certaines indélicatesses, | 
sans grande gravité d'ailleurs. Son | 

ice. toutefois, jugé imparfait lui | 
avait valu, après sept mois d'exercice 
de sa fonction, d'être licencié par dé. 
cision du conseil muntcipal. 

Et cette décision nous améne sans 
transition aux charges matérielles 
que nous exposerons très objective- 
ment. 

C'est le 29 janvier dernier que l» 
lettre le concernant est expédiée de 
la mairie. Lettre recommandée que 
le facteur remet à M. Félix le 30 
janvier. Mais depuis le 21, celui-ci 
a fourni au maire, M. Durupt, un 
certificat médical lui ordonnant neuf 
jours de repos. En conséquence, dès 
le 21. M. Félix n'a plus à se présen- 
ter à la mairie. Il est libre de son 
N eût dû logiquement re- 


re pour un seul jour, 
ment devant partir du 
Mais on ne le revoit pas à son bu- 
reau. 

Fait plus important — estiment les 
enquéteurs — i| a reçu sa lettre le 
30 janvier et c'est dans la nuit du 
30 au 31 que M. Fillion meurt tra- 
giguement. 

relation entre ces deux faits ? 
Les policiers la volent ainsi : Félix 
qui sait que M. Fillion a été sévère 
Pour lui au conseil municipal est 
venu le trouver pour demander de 
revenir sur son jugement et de le 
faire réintégrer... Refus, colère, bru- 
talités, ete.. 

Encore faut-il prouver que Félix 
a bien visité M. Fillion ce soir-là 
D'où nécessité d'établir son emploi 
du temps. Les enquêteurs croient 
l'avoir fait. 


tresse, à la mairie de 3 
moins auraient effirmé le contraire. 


Les « décharges » 


Mais, lorgiquement. on eût dù trou- 
ver Félix, blessé ! Puisqu'il est ade 
mis que le sang relevé chez le ren- 
ter de Blennes appartient à son 
agresseur. Or, il ne porte, apparem- 
ment du moins, aucune trace de bles- 
sure. 

— Hémorragie nasale, 
pensent les policiers. 

Mais eut-l vraiment la force de te- 
nir tête à M. Fillio: 
Lui, a 35 ans, mai 
bl un séjour 
a été légionnaire — et passe pour| 
un malade. 

Autre question qu'on ne saurait né- 
gliger : si l'on doit admettre que 
gremeur de M. Fillion fut aussi I 
sassin du père Barnabé, peut-on ins- 
crire aussi pour ce crime, des pré- 
somptions contre Félix ? Cette fols. 
on le sait. il s'agit d'un assassinat 
suivi de voi. 

Les enquêteurs ne semblent pas à 
court d'arguments de ce cóté aussi. 
peut-étre parce qu'ils ont appris que 
le père Barnabé, mutilé et pensionné 
du travail, était parfois en relation 
avec Félix qui a été le secrétaire. 
dans la région, desdits mutilés du 
travail... 

Présomption, bien sûr, mais dont, 1} 
demeure à la police de faire les 
preuves. 


peut-être. 


DE LATTRE 
KOENIG et JUIN 


assisteront au mariage 
de miss Mary Churchill 


LONDRES, 8 février. — Trois géné- 
raux francais. les généraux de Lattre 
de Tassigny, chef de l'état-major gé- 
néral. Koenig. commandant en chef en | 
Allemagne, et Juin, sont attendus à| 
Londres où ils assisteront mardi au 
mariage de miss Mary Churchill, fille 
de M. Winston Churchill, avec le capi- 
taine Christopher Soames. (AP) 


venu là-dessus. 


Puis d 
ce qu'il a déjà dit à 


TOMBERA PAS AUX MAINS 
L'ENNEMI QUI L'UTILISERAIT 
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instructions de Berlin et peut-être un 
allègement de sa charge : 
Le Führer approuverait-il 
capitulation à l'ouest 
les forces à l'est et éviter ainsi une 
double dévastation ? 

est loin d'ima ‘atmosphère 
du bunker, Hitler qu'il ne veut 
pas éviter les dévastations. Plus il y en 
aura, mieux cela vaudra Mumi- 
mer ses funéraille de Vi 


Le sentencieux Schwerin von Kro- 
en l'éternel LR rues 
qui se trouve aux 'egener 
gt de Doenitz, note dans son jour- 

— C'est abominable à entendre. Au. 
cun conseil, aucun raisonnement sê- 
rieux, aucun rappel des terribles 
souffrances endurées par notre pauvre 
peuple ne peuvent franchir les murs 
derrière lesquels le Führer abrite «es 
convictions. Est-il possible qu'il ne 
sy cache rien d'autre que la colos- 
sale obstination d'un esprit aveugle et 
prêt à tout sacrifier pour le culie de 


son Moi ? 
Il a fallu treize ans et la débâcle. 


pour qu'une telle question surgisse 
dans re de ce subtil observateur. 
Ainsi le 24 avril, le sort en 


est jeté Adolf Hitler a écarté tou- 


tile. Demain Berlin sera eneercié 
les Russes. Seule une dangereuse 
son aérienne avec l'extérieur demeu- 
mera possible. 

La période des crises et des hési- 
tations est révocue. Le siège du bun- 
ker va commencer. 

(Copyright 1947 par Inser et Pa- 
ris-presse.) 


correspondance ! 


SUCCES GARANTI par notre nouvelle 
méthode  sensationnelle (exclusivité). 
GRATIS : Aperçu de la méthode. 
Envoyer enveloppe timbrée portant votre 
adresse au Centre de la Danse (ser- 
vice 9 P), 91, av. de Villiers, Paris-17: 


LEGION D'HONNEUR 

| Dans une récente promotion du minis- 
tère de la Production industrielle. M 
Henri Vignon, président de la Chambre 
syndicale des mandataires en vente de 
fonds de commerce et industries di 

France, vice-président du Syndicat gé- 
néral du commerce et de l'industri 

a été nommé chevalier de la Légion 
d'honneur 


Il fout ajouter qu’ 
ieux 


Que se passe- 
en Russie ? 


VIE DE JEAN CHARCOT 


sans charbon 


et sans courant 


(Suite de la première page.) 


La Cité de Londres. où tous les bu- 
reaux travaillent à la lumière élec- 
trique toute la journée, offrira, à par- 


64 pages abondamment illustrées 
sous couverture en couleurs. 


de chaque mois Prix: 25fr- 
TALLANDIER 


tir de lundi matin. un aspect extraor- dès 
dinaire. Les conséquences sur le com: maintenant 
merce extérieur et intérieur sont in- l'acquisition 
caleulables, comme les conséquences de 


sur l'opinion publique du pays : les 
conservateurs ont beau jeu à accuser 
le cabinet travailliste d'impéritie ! 

De toutes parts on entend dire que 
Yeffort de reconstruction britannique 
est vain, si la discipline du travail 
n'est pas rétablie dans le pays. Tous 
les maux dont souffre l'Angleterre 
sont imputables au manque de main- 
d'œuvre et 11 y a. chaque jour. de- 
puis la fin de la guerre, des milliers 
d'heures de travail perdues : dans 
presque toutes les corporations les 
grèves se succèdent sans interruption 
pour les motifs les plus futiles. 

Il y a un contraste inquiétant en- 
tre cette futilité des multiples peti 
conflits sociaux et l'étendue du dé- 
sastre actuel L'immense patience des 
Clases moyennes est mise à une ru- 
de épreuve, tandis que. dans les mi- 
lieux ouvriers les plus socialistes, 
on entend railler le manque de fer- 
meté du gouvernement. 

Il est possible que la crise politi- 
que s'ouvre d'un jour à l'autre ou 
bien qu'elle soit contenue pendant 
plusieurs semaines encore. Mais de 
toute façon une crise morale grave 
est en train de naitre. 

La presse anglaise est unanime, ce 
matin. pour attaquer M. Shinwell, 
ministre des Combustibles. Les jour 
maux de toutes les tendances laccu. 
sent d'incompétence, et certains de. 
mandent son remplacement immé- 


REMBOURSABLE EN 200 MOIS 


CRÉDIT MUTUEL FONCIER 


101, rue Saint-Lazare, PARIS (9*) 


CHANGEMENT DE DIRECTION 


LA COURONNE DE NAVARRE 
BAR - RESTAURANT 


symphonique de René HOUSSIERE 


Tous les soirs, orchestre 


Ambiance sympathique Cuisine soignée 


28, RUE MOGADOR TRI. 87-12, 87-13 


10 février 


HOTEL DROUOT — "s 

AVIS DE DETTES | ROUOT, en 

PINOU, de HOUT pré. 

„A, PAPINOU, de HOUILLES, pt 

d'Art Lepicart qu'il ne répond plus 

LAN niet qu ne répand pi 
née Sidonie CASSEPOIS. 


Communiqué 912. 


PAS DE TICKETS | 
OFFICIERS MINISTERIELS | 


|Pourrais fournir à Coopératives 


Banque - Cie Assurances - Usines 


Charcuterie Touraine - Œufs 


Prix à la taxe - Livraison une fois 
par semaine à domicile 


A OPTION | 
Adj. ét. M* Oudard, not., Paris, 78, r. 
AVANT MAI Lafayette, 17 fév., 14 h. 30 : 1° Fds Che- 
miserie-lingerie, 29-31, passage Jouffroy, 
Dans ses déclarations, M. Ras- | |m. à p.: 185.000 ; 2° Fás chemiserie bon. 
tel. haut commissaire au Ravi. | |neterie-chapellerie-maroquinerie, 106, bd 


Montparnasse. m. à p.: 265.000. S'ad. M | 
Oudard, dép. ench., M* de Ridder, not., 
4, r. Perrault, et Me Gain, not. Reims. 


MA COLLECTION a290? 
30 PAQUETS oe 


talilement, avait laissé prévoir 
une nouvelle réglementation des 
tickets d'alimentation. 

Tickets à option; tickets-points; 
tickets-valeur, ete... 


Cette modification devait ap- | Vente, Palais, Paris, 20 février 1947 : 

pues Reim "mers || HOTEL PARTICULIER GRAINES 
Si l'on em croit les services de Sis à 

Massi = Qui avouer volon: | [pars 117, rue du Ranelagh || POIS > HARICOTS 


tiers tout ignorer de la question 
— le nouveau système n'enirera 
en vigueur qu'à compter du mols 
de mat prochain 

Ce n'est donc pas demain que 
nous pourrons choisir entre nos 
|80 grammes de fromage et nos 
40 grammes de beurre 


Cont. 214 m2. Mise 
S'adresser avoué, 40, rue de | 
Liége, Paris ; Jacques Lot et Lermoyez, | 
avoués à Paris. 


prix: 924.055 f 


Belle Pté 9 p., gar. | 
jard. pot, fruit. ei | 
re. Adj. 8 mars, 1$ h., 
Facilité traiter avant. 


Compiègne 


agr. bon état, 1 


ét. M* Brault, not 
DEAUVI rue Mirabeau, 3-5 || 

Villa Argentine | 
A vendre p. adj, à Lille, 7, r. de Puebia, | 
le 28 fév. 1947, à 14 h. M. à p.: 1.000.000 | 
fr, S'ad. M* Cornille, not, et M* Six, | 
avoué, 2 et 4, rue Tenremonde. Lille | 


Jc LA 


40 


Vos rations 
Petits déjeuners 1 £i conire 
chocolatés 


le ticket n° 5 du 
premier semestre 
de la carte d'alimentation. 

Le ticket SN denrées diver- 
Savon IS de février et validé à 
compter d'aujourd'hui pour 80 gr. de 
savon de ménage aux M. C, V, J2 et 
33 ; 180 gr. aux Jl : 350 gr. eux E 
et 100 gr. aux P1 et P2. 


27 Rut 
SAMARITAINE 
Adjud. 25 fév. 15 h. étude Gayou P 
notaire à Montmorency, tél. : 20.07 


Villa à MONTMORENCY) 


6 pléc. jard. Libre, S'ad. au notaire et | 
à M. Créange, 19, rue Templiers, Reims. | 


ENVOI mam EDIT. CONTRE -REMBOURS Ent 
Ou CHÉQ.POSTAL LYON IOS -77 


Saches quo... 


© Les coupons du feuillet du deuxiè- 
me semestre 1946 de la carte d'ali- 
mentation, Je n° 5, validé au 14 j 
vier pour du chocolat et le n° 6, vi 
lidé en décembre les bouchées 
de crème, seront périmés le 9 février. 
© La validité du ticket SN de jan- 
vier est prorogée jusqu'au 15 février. 
©, Sont valables jusqu'au 31 mars le 
n* 2 toutes catégories de novembre ; 
le ticket « 6 » de savon de toilette ; 
le n° 3 produits à reser du 2« semes- 
tre 1946 ; les tickets spéciaux pour 
professionnels du 2 semestre et les 
nos 1 et 2, toutes catégories, de dé- 
cembre 1948 ; le n° 24 de la feuille 
semestrielle des cartes d'alimentation 
pour le savon de toilette. 


Et. de M* Gendres 
rue d'Orléans, adj 
15 fév. 1947, à 14 h. en l'étude, d'ui 


IMMEUBLE de RAPPORT 
DU SAUMUR rue d'Orléans, n* 71. 


Pour tous rensei- 
gnements, s'ad. à M* Gendreau, notaire 


ts intimes confidentiels 

FILATURES TOUTES MISSIONS 
Motérialite des faits. Preuves 
SPECIALISTE DES SUDVEILLANCES 
RECHERCHES DIVERSES. FUGUES VOLS ete 

FILATURES FN AUTO 
Enquetes avant et sur moralité 
121 RUE S'LAZARE , (5239 
FACE HOTEL TERMINUS GARE S'LAZARE . EUR 37 

PARIS 8% kd 


ADMINISTRATION DES DOMAINES 
VENTE iig enchères publiques. au 
DEPOT DU MOBILIER DE| 
L'ETAT, 3. rue Berbler-du-Mets. à| 
Paris, les 11 et 12 février 1947, à| 
13 heures 30 : | 


GLACIERE ELECTRIQUE| 


PARFUMS - COLORANTS pour FARDS 
- PRODUITS PHARMACEUTIQUES - 
DRAINS -TENSIOMETRES- APPAREILS. 


mots croises LISEZ 


du dimanche |I Ris MI ERE EU PTT 
^ VETEMENTS - CHAUSSURES, ete.. 
PAR ANDRÉ CHARPENTIER | HERBIER EN 10 VOLUMES DANS LE 


Le taux d'intérêt 


des 


Sundan Times 


vient d'être relevé 


Ne laissez pos vos disponibilit 
improductives 


bistoriques. 
xiliaire. 


T 
Dee de Racine 
ja Champwesié. lie n'os 
ja de s'indemniser, — 5. Eudroi 


MIS EN VENTE 


“AU VÉRITABLE LINOLÉUM" 


158, 8' MAGENTA - 
| 9: sut oe mvou 


REFRIGERATEURS 
Commerciaux et ménagers 
Chambres íroides, conservateurs 
Réparations UNITES HERMETIQUES 
(Bosch - Frigéco - Sumbeam. ete...) 


201, r. de Berey, PARIS - Did. 70-93 


BI, RUE S'LAZARE 
105, F S.ANTOINE 


Habl de bas en Deut. — TL. Ch. 
mu ee Pu | 5 : 

Lryont eur — IV, Nom M n 

Sem 7|PARKER, tiir Paris-presse 
Béotien a'apprécialt, pas l'attique. Toutes enquêtes - Fllatures —— 

preva TO x D. E = SURVEILLANCES USINES rue de Richeli 

Went Pur je billard. — Vi Eten CHANTIERS - MAGASINS 100, rue de Richelieu, Paris (2°) 
Pie d'un “contemporain récemment Diserétion amurée 


deete — Vil Promwm. Les Jl «t 


104, Faubourg Polssonniére - TRU. 33-48 


tro Polssonniére) 


SOMME 


ENQUETES . RECHERCHES. 
TOUTES MISSIONS 
RUE S'LAZARE 


Téléph.1 RiChe 
P. 


ies J2 prennent volontiers ie» leurs. 
faire ros 

Article nord-africein. 
de 


a 
CRISS RES PARI 


— VIIL On a'y cache 
devoir 


— IX 
Nom ma 
Sans ambigui: 
Souveat transformé*eur le stade. 
Solution du probléme n* 533 
HOR. Papiliovne. 


POLI 


Soranmes 
RVEILLANCES 
PIDENTIELLES 
TRI.O8-O9 


| MIDI 103 tronco le Titre., 100| ru ent 

| NET ENTREPRISES DE PRESSE 
" | MACON rouge départ Ua [MPRIM. RICHBLIBI 
N COMI 22, r. áz la Voûte. PARIS | Louer. Richelieu: Parie So 


23456 ABCD| 3. Paris-presse (d) 


Joe LOUIS a battu 


pial, Ecrire S M. 9. rue Moret, | Cont. 
VoxpCerEvI-TETO S CAT 


D. te. D p 
act initiat, conn. veute et rece 


fOnn machine écrire, 


ment possible en téte du 


où les quatre ^ grands” pourraient devenir cinq... 


SIMONYI et OS vont 
faire leurs débuts à ANGERS 


du cham- 


© Le résultat de cette rencontre est fort important 
Werepesen nat Si le Stade est batin, ib Ini fondra 
de retard sur le C.O.R.T. Mais, si 
2 


RING. 
Perpignan. 

lavre, si le Stade Fran-| | GONDOUIN. 

seront regroupés, et ia lutte pour le titre aura autant d'acultd que ce 


© Cannes, étrillé jeudi par Marseille, pourrait bien encaisser une nouvelle | | DOUIN. 


défaite cu Parc des Princes 


pas à retrouver le punch qui lui valut naguère de jolis succès. On croit à la 


© Débuts à Angers d'une ligne d'attaque complètement transformée, avec 
ile Aston-Simonyi, l'avant centre sud-américatm Cisneros, et son. compatriote 
Martin qui jouera intérieur gauche. Troyes n'a qu'à bien se tenir, si le quintette 
offensif angevin trouve la carburation ! — Lucien GAMBLIN. 


On rentre au Racing 


Pour rencontrer Cannes demain au 
Pare des Princes, le Racing Club de 
RACING : Molinuévo : Dupuis, 
Guebhardt ou Pillette ; Nikoliteh ou 
Mathé. Lamy, Robert: Gabet, Per- 
sini, Bongiorni, Vaast, Quénolle. 
CANNES: Piot: Lerda, Flak; 
Mori, Franceschetti, Léonetti; 
Payan, Mus, Billeton, Burger, Viora 
Arbitre : M. Delesalle. 


boxeur pendont ses 


4 A 15 h, 30, sur le terrain du club. 
nommé en premier, auront lieu de- 
main pour le championnat de Paris 
Amicale-P.U.C.; Enghien - Perreux 
'ontoise - Charenton ; Nanterre - 

Vésinet, sur le terrain du C.A. 
Montreuil. 

4» La Commission d'études du statut 
professionnel se réunira jeudi prochain 
pour établir un nouveau projet de sta- 
tut pour la saison 47-48, qui sera sou- 
mis à la prochaine assemblée nationale 
du Groupement, 

& Depuis le début de la saison, le 
club anglais de 2 division, « New- 
castle », a dépensé plus de 44.000 livres 
(21.720.000 francs) en transferts, pour 
essayer d'accéder en lre division. 


Paris a fait appel à toutes ses forces. 


A midi, le transfert 
de Bihel au Stade 
a été conclu 


Eagon déclora 


étant de parler. 


Costamagna ou Hurant 


accompagné 


le son président, donnait son plein ME € 


DAN-GILROY, par C.-W. HER- 


A Perpignan, pour le match 
-Torbes, por Charles 


A Metz, pour le match Metz- 
Strosbourg, por Louis BEAU- 


A Angers, pour les débuts de 
Simopyi - Aston devont Troyes, 
por Michel CAZEAUX. 


A Roubaix, pour le match 


Après sa disqualification par New-York 
Graziano reçoit des offres nombreuses 


(De notre envoyé spéc. permanent 
Steve STEVENS.) 
NEW-YORK (por céble) 
sion de New-York ayant retiré sa licence è 
Graziano malgré ‘la bonne défense du 
errogatoires, Rocky 
conserve la ressource éventuelle de boxer 
pour la NBA., si la fédération, groupont 
trente-sept Etats, ne suit pos la décision de 
New-York. Immédiatement, un fiot d'offres 
a déferié sur M. Cohen, manager de Gro- 
Ziano, émanant de tous les Etats, mois lo 
lon-| plus précise est celle de Ben Zenoff, pro- 
moteur de Chicogo, désireux d'orgoniser 
Zole-Grazians dons un délai de deux mois 
Lisant le verdict de la commission, M 


— Lo commis- 


— Ce n'était pos votre privilège de déci- 
der si vous deviez ou non rapporter certe 
offre frauduleuse à la commission, votre de- 
voir, comme licencié et envers 


Quolifiont le verdict e d'orbitroire et 
fantaisiste », M. Rosenbiom, avocat de Gro- 
ziano, annonça qu'il ferait appel devont les 
tribunaux. M. Eogan répondit : 

— Vous pouvez faire appel, mais Gro- 
ziono n'est plus licencié à New-York. 


— Graziano peut revenir devant la com- 


Aprés deux matches nuls 


qu'un troisième match nul soit enre- 
gistré demain. 


édit. le combat qui k 
metira aux prises, au A Dans les deux clans on fait preuve 
gymnase Japy, demain dq d'une confiance égale, quoique ce soit 
aj André Fa- surtout du côté Famechon qu'on se 


montre particulièrement satisfaits. | 
Pour être moins expensifs Le Men- 
lec et son manager n'en pensent pas 
moins. Aussi faut-il s'attendre à un 
choc qui ne dépareillera pas les deux 
premiers mais cette fois, souhaitons- 
le, avec un résultat positif | 

Au cours de la réunion. nous re- 
verrons l'extraordinaire ^ frappeur 
qu'est Lefranc, lequel sera opposé au 
résistant Birgy, et l'espoir de la ca- 
tégorie des poids mi-moyens Freire. 
qui erg aux prises avec Bergeret. — 


CORNELIS battu à 
Copenhague 


COPENHAGUE. — Voici les résul 
tats des championnats de boxe de Co-| 


mais. malgré ladage : jamais deux 
sans trois, 1! serait vraiment étonnant 


penhague : 

duMstieu du Red Star qui avait „Jerome Galoo (Espagne) et Viggo 
prêté à Nantes jusqu'à la fin de Frederiksen (Danemark) (poids plu- 

la saison, est revenu à son club. me), match nul; Gerhard Pedersen 


(Danemark) bat Gaston Kinsabil (Bel-| 
gique), par knock out au % round 
{poids moyens) ; Lucien Debaray (Bel- 
gique) a été battu par Carl Nielsen 
(Danemark), par ab. au 5 round| 
(poids lourds); enfin Helge Rasmus- 
sen (Danemark) a battu aux points 
Joseph Cornelis (Belgique). j 


Victorieuse du Pays de Galles, dans le tournoi de ragby des Cing-Nations » 


| Cet | L'ANGLETERRE a besoin 


aprés-midi 


(De notre correspondant particulier HOGAN.) 


DUBLIN (por téléphone). — Malgré la neige et la pluie de 
la semaine dernière, le motch lrlande-Angleterre a lieu cet après- 
midi. Le temps est beou et le terrain, couvert de paille, est por. 


se est arrivée hier motin, et parait em bonne 
forme après une troversée colme depuis Holyhead. 

Les deux équipes sont composées de sélectionnés. Les Anglais 
sont favoris, du feit surtout de leur victoire sur le Pays de Galles, 
mais leur tóche me sera tout de méme pos focile si iss ovants du poys vert jouent | 
avec le méme enthousicsme et la ardeur dont ils firent montre centre la France. 
Becucoup dépend de la partie que fournira le demi de mélee irlandais Strothee | 
joué contre l'Angleterre et le Pays de Galles, l'on dernier, mois sans grand 
Dons les rencontres de clubs, jusqu'ici, il s'est très bien entendu ovec son comarade 
Kyle et c'est justement ce qui l'o foit choisir pour le match urd'hui 

Les dirigeants de son club demondérent ou sélectionneur de me pos retenir Cul- 
len, titulaire du poste de demi de mêlée contre la Fronce, à couse de son jeune âge, 
pour um match international. Physiquement, il m'est pos osez fort pour lo tóche| 
à fournir. 

L'autre condidot ou poste de demi de mélée était De Lacy, 
Londres. Mais il souffre encore de sa blessure reçue il y o deux mois. 
pourtant lui aurait valu d'être retenu dans l'équipe irlandaise 

Strothee, Kyle, Monteith et Horper jouèrent, cette année, le championnat d'Irlande 
Leur province, lUter, a gagné sans défaites. lls ont été retenus en bloc dons l'espoir | 
qu'ils reproduiront cette forme qui meno leur provinc: du nord à lo victoire | 

Le nouveau trois-quorts aile O'Honlon, le vitesse persomnifiée, ouro un adversaire | 
È so toille en Swordrick. Dons une ottoque bien lancée, l'irlondois est difficile à pio- | 
quer et il sera um redoutable adversaire pour les Anglais | 
ent pos présenter 
, sûrs ef meno- 
I| est um expert du drop, et Heaton un magni- | 
Y viendra de lo toctique de ces trois hommes. | 


wm résuitot fovoroble à l'Irlande me 


des Horlequims dc 
Son expérience 


Comme force d'ottoque orthodoxe, les arrières anglais me 
de difficultés. Celles-ci vi 
gants de Holl, 
fique buteur. 
Une victoire omgloise est attendue, 
surprendroit pos. 


Pour l'irlonde, le 


à DUBLIN... d'une victoire sur l'IRLANDE 


André FAMECHON et LEMENTEC ree la FRANCE! 
| Les Soustonnais — 


veulent « flamber » 


Le P.U.C. joue demain au stade 
Charléty une carte importante devant 


a brillamment gagné sa 
qualification avec deux victoires sur 
Bayonne et sur Aurillac. les Landais 
ne viennent donc chercher à Paris que 
la consécration 
Le P.UC. par contre, se soit d'ar- 
cher les trois points qui lui ouvri- 
nt la porte des huitièmes de fi- 
P.U.C. : Sabatier ou Alzatte, Pla. 
cé, Lasserre, Duthen, Letessier ou 


Brillet ; Jorse (0.), Abadie (mJ) 
Cortadat, Ballini ou De Vecchy 
Donnet ; Adami ou Ballini, Char- 


pas Philip, de Vecchy ou Cazeaux, 


SOUSTONS : Lacausse, Froustey 
Malassagne, Gousse, Cave ; Casta- 
gnet (0.), Latry (m.). Coureau, de 


Laporterie, Tournie, Laudouat, La- 
badie, Pinsolle, Tournier, Badie. 
nale. Les étudiants ont préparé avec 
soin cette rencontre, on peut craindre 
pour les poulains de Dupont trois se 
maines d'inaction. Le meilleur entrai 

ut pas un match, et les 
Pucistes sont encore à a recherche 
de la formule idéale. — G. de F. 


de Clevelond et de Detroit. Les mcnogers 
répondent 
— Nous attendrons un couple de jours et 
verrons lo décision prise por la NBA 
ROBINSON A SON TOUR... 


Que vo faire la commission de New-York 
avec Robinson, convoqué vendredi prochain 
pour le méme motif. Si la logique prévout 
et si elle suspend Robinson i| lui restera 
seulement Joe Louis comme chompion et 
attraction 

Enfin, lo commission ne parie toujours 
pos d'interroger Servo qui a refusé de com- 
battre Robinson en raison de la soudaine | 
découverte d'une blessure cu nez, alors | 
Qu'au méme moment, Robinson recevait une 
offre de 25.000 dollars s'il refusait de com- 
battre Servo pour le titre 

Mon impression personnelle est que lo 
commission a été dure pour Groziono, gosse | 
d'Ecst-Side, excellent sur le ring. mois | 
déscvontogé ou cours des interrogotoires | 
Elle a voulu foire un exemple qui lui coûte 
un, et éventuellement deux champions, 


CERDAN-NIELSEN 
le 23 février à Alger 


LUXEMBOURG (par téléphone) 
— Ce matin. à 9 heures 30. dans la 
salle des fêtes de la mairie de 
Luxembourg, s'est ouvert le 74 Con- 
grès de l'UCI. en présence du mi- 
nistre M. Loesch, du ministre des 
Sports, M. Urbany. de M. Clément. 
vice-président de la Chambre des 
députés, des différentes notabilités 
du Luxembourg et des 43 congressis- 
tes représentant 11 nations 

M, Alban Collignon, après M. Wil- 
weris, président de la Fédération cy- 
cliste luxembourgeoise, a fait un dis- 
cours de bienvenue avant d'entamer 
l'ordre du jour. 

Rien de saillant n'est à retenir des 
rapports moraux et financiers. En ce 
qui concerne l'amateurisme, l'UCI 
a émis le vœu. à l'unanimité, que 
solent remboursés aux amateurs le 
manque à gagner et les frais de sé- 
jour et de déplacement Mais une 


publie, 


Moni entretient 4 Havre * —— Hamiri ou Brajon. mon pha dod» one preser le deai Ju ALGER o LS Met me ES 
MERE "c^ Le Stade Français hésitel See o mL Mia pnm E SIEUT mien nt dn 
u Stade Français. tade Francais hésite| 5,7257 S e gancmliarart on ie ma pur ettet ern uei 
pee xax RUE MCI mE uet 
défendra ses couleurs demain contre| ui ittera uxelles les licences d'organisation S COUT- 
CRUDO ae getuk miala Sa S yo dti dit eigeel voie [OGM CRE EE de EAEN pe A 
maines, des " histoire Je ne peux rien de plus. Breuil, 


d'arrière gauche et d'allier droit 

I| est possible, en effet, que Costa- 
magna soit remplacé par Huraut, in- 
disponible depuis deux mois, pour 
blessure, pour sa rentrée au stade 
Amédée-Prouvost, et que Hamiri, ré- 
tabli, joue alller droit à la place de 
Brajón. les 

On peut déduire de cette situation 


pourparlers avaient été 
engagés entre je XIII catalan et Jo- 
seph Desclaux, international de rugby 
à quinze, capitaine de l'équipe de 
France et qui, la saison dernière en- 


date prévue, 


ajou! 


pourparlers n'aboutiraient pas, les di- 
Tigeents catalans viennent d'annoncer 
que Desclaux a signé dans leur équipe| que le club nordiste envisage la par- 
gt jouera aujourd'hui contre Pa-| tie avec plus de sérénité, donc de 
ris. confiance. Mais le match n'en sera pas 
moins très disputé. 

Prévision : match nul. 


cent. 


est proboble que 
Arturo GODOY Mur io No 

MEXICO, — Au cours d'un match 
en 10 rounds, disputé devant 12.000 


STADE FRANÇAIS. 


spectateurs, Joe Louis a remporté une| Grillon, Costamagna dollars depuis 1945, 
victoire facile aux points sur Arturo! Maschio, Gri 
ow Brajon, Luciano, Hen, Ben Barek,| ce New-York 
Nyers, | Da 


IV. seconder patre, préf. 


Som Plan, manoger de Zole, déclare qu'il 
n'acceprera pos d'autre adversaire pour lo 


Abe Green, président de la NBA, dé- 
clore que l'association se réunira bientôt 
pour décider des mesures à prendre s'il y c. 
ont que la NBA, ne prend pos 
de décision mais agit suivant les recom- 
mandations de ses membres. « Si New-York 
était membre, nous suivrions sa décision. » 

Les consultations de la NBA. commen- 
La commission de West-Virginia re- 
Commonde de ne pos suivre New-York. Il 
les ostres suivront lo 


Pour le moment, Graziono est 
dons les Etats de New-York et de Pennsyi 
vonie. Ayant gagné un quort de million de 

il risque de perdre plus 
de 200.000 dollars par suite de la décision 


res offres parviennent à Gr 


Aubervilliers 


BUTTIN n'est pas champion 
de France SES RE 


seront reçus au siège de la 

'édération, 100, rue de l'Univer- 
sité, jusqu'au 24 février. 
Lex de déclary que le match de 
jue le 

TT où Victor Buitin battit 

Charles Rutz ne comptait pas pour 

le titre de champion de France des 

mi-lourds. 


« Pompons rouges » au| 
Central 


Ce soir : au Central, à partir de 
20 h. 30, finale du brassard-rente des 
polds moyens, entre le Nordiste Jo 
Machu et Vincenzi. De son côté, le 
détenteur du brassard des poids lé- 
gers, Julien, relévera le défi de Robion, 

Demain : championnat de la marine, 


interd 


o, veau champion de France. Les en- 


Les championnats du monde cyclístes 


sont confiés à la Hollande pour 1948. 
(De notre envoyé spécial René MELLIX) | 


| Nouveau succès suédois! 


à Saint-Moritz 

(De notre envoyé spécicl | 

R. VANKER.) | 
SAINT-MORITZ (par téléphone) — 
Le cu) des 19 Binita ef en 
pôt de garantie de 10.000 francs. qui| gnée par le Suédois Martin Lundstrom: 
Pr remboursé aux organisateurs si| sept Suédois sont dans les 10 premiere 
la course a bien eu lieu. Classement. 1. Martin Lundstrom 


Les demandes d'augmentation des| (Suède), les 18 km. en 1 h. $' 35" 
voix à la Grande-Bretagne, Pays-| 2. Auguste Kiuri (Finlande), 1 heure 
Bas, Luxembourg. Belgique. Uru-| 9 36^; 3 Tornkvist (Suède), 1 heure 
guay. Suède, Italie. sont renvoyées| 1!, 17.: 4, Gunnar Erikson (Sude). | 
à la commission de règlement des| i 171075 $ Harela Brion (Oui | 
statuts. Rytky (Finlande). | 

La question du record de Coppi à. Warden (Suède). 
sera évoquée à la fin de la séance ;'9, Perruchoni (Italie), | 
et pas plus Maurice Archambaud qui 10, Israelsson (Suède). | 


assiste à la réunion du congrès. aux 
côtés de Camille Faucoux que son 
avocat ne seront entendus par le 
Congrès. Donc, c'est la France qui 
soutiendra. la réclamation de Mau- 
rice Archambaud 
LA HOLLANDE ORGANISERA 
EN 1948 


La Belgique ayant accepté de re- 


A Saint-Moritz, le Slalom 


est reporté à demain 


SAINT-MORITZ. — L'épreuve de sla- | 
lom qui devait se disputer cet après | 
midi n'aura leu que demain matin, 


CARPENTRAS étrenne 
COURBEVOIE XIII 


Pour leur premiére sortie, les pou- 


lains de M. Tardy vont recevoir, de. 

n, sur le terrain du Stade muni- 

al de Courbevoie, le « treize » de 
Carpentras, qui s'est fort bien com 
porté devant Marse Inm 

Des joueurs de valeur figurent de 
chaque côté : Hurabielle, Lacour, Ray- 
naud. Bayle, chez les’ Pari- 
siens: international Davant, La: 
bert, Avran, parmi les visiteurs. 


Le Suédois SEYFFARTH 
champion d'Europe 
de patinage sur glace 


STOCKHOLM, — Le Suédois Aake 
Sevffarth a gagné le championnat 
d'Europe de patinage sur glace, tota- 
lisant 193.186 points, Un deuxième Sué- 
dois a pris la seconde place avec 


194.807 points. Le Norvégien Sverre 
Frastad s'est classé troisième avec 
195.377 points. 


porter à 1950 sa demande d'organi 

Hon des championnats du monde, le! 

Congrés confie à la Hollande le soin 

de mettre sur pied les championnats 

mondiaux cyclistes 1948. N 
Pour 1949 se sont inscrits : Dane 

mark. Grande-Bretagne. Italie et pour 


s allons 
belle piste de 
Sports, les excellents joueurs hongrois 


revoir ce soir, sur la 
glace du Palais des 


1950 : Belgique, Pologne, Tchécoslo-| du M T.K. de Budapest jts d'on 
vaquie. Urugay et Italie au cas où à pour leur er contact 
elle n'aurait pas satisfaction en 1949 —— 

Aprés avoir suspendu sa séance L'équipe du Racing se présentera 
pour déjeuner, le Congrès a repris| comme But : Desjardins ; ar- 
ses travaux à 15 heures. rière: Vivet, de Meziéres et 


Durb Mrozek. 
— Hajek, champion de Tchécoslova-| Parent, Lluis; 2 
Quie, dont le défi à Martinson pour je| ton, Renault; > ligne, 
cometti, Longuet. 


titre de champion d'Europe a été en- 
registré par ja Fédération Française 
de Lutte. arrivera demain à Paris et 
sera présenté lundi sur le ring du| Capitale sans remporter un succés 
Palais des Sports, au cours de la soi-| Cependant jis se heurteront à une 
e DeglanetRigoul nouvelle sélection parisienne qui, sur 
—— sa présentation, le de belles chan- 


à Paris, ils ne veulent pas quitter ia 


Cette fois, Paris peut vaincre Budapest 


ces de vainere, Il y a lieu tout d'abord 
de noter la rentrée enne de Mi- 
chel Mrozeck, interi al, qui a fait 
de sérieux progrès en Angleterre où 
depuis le début de la saison, 
Mrozeck, Parent, Lluis pa- 
rait bien séduisante, Toute Ia confiance 
reposera sur elle comme sur la seconde 

ligne Savard, Linton, Renault 
Enfin, une troisième ligne permettra 
Giacometti et Longuet, du 


C.S G.F., de faire apprécier leurs qua- 
liés aux côtés acer) 
Cette soirée comportera également 


les exhibitions des champions du 
monde wniversitaires, Et, sans aucun 
doute, le public parisien saura appré 
cier ia valeur de Eva et de Marika 
Saary et du couple Kirely-Kikes 


— Le Stade Français jouera demain, 
à Limoges, em match amical. Périe 
quitte la troisième ligne pour l'ou- 
verture. 
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Henri DEGLAN 


Ex-champion du monde 
FLORENT (107 k.)-MARCINIAK (101 k.) 


Loc : Palais des Sports, 8, boul. de Grenelle. 
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et deux autres combats 


TAIT. 70-80 


S SPORTS; 


Charles RIGOULOT 


Ex-champion d'Europe 
HERLAND (102 k.)-WOIGNEZ(97 k.) 


SUF. 44-40 et 41 - 10, Fg Montmartre 
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